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«On est là pour faire remonter auprès
des politique une réalité, un vécu»
DÉMOCRATIE Le panel représentatif a entaulé ses travaux au sein du parlement wallon

•. Vingt-neuf des trente
citoyens sélectionnés
étaient présents.
•. Ils vont plancher
quatre semaines durant
sur le thème
du vieillissement.
•. Et ils comptent bien
donner de la voix.

11 n'y a pas que lejour des
élections que '/Jotrevoix est
importante. » Terminant

son allocution par cette fonnule
qu'il a fait inscrire au frontis-
pice du site intemet de son ins-
titution, André Antoine, pré-
sident du parlement wallon
(CDH), passe le relais à Phi-
lippe Destatte, chargé d'animer
les échanges du panel citoyen,
dont 29 des 30 membres sont
présents ce vendredi, dans J'en-
ceinte de l'assemblée régionale.
Il est un peu plus de 15h30 et

la première expérience partici-
pative d'envergure wallonne
peut démarrer. «Dans ce pr0-
cessus,je ne suis que la burette
d'huile que l'on met dans les
rouages », prévient le directeur
de I1nstitut Destrée en invitant
les citoyens à suivre la voie
qu'ils souhaitent en usant des
experts comme «des crutils qui
sont là pour VOUséclairer ». Un

souhait redondant avec celui du
premier des parlementaires :
«Permettez-vous l'utopie, le rêve
et l'ambition qui mt toujours
nourri les projets de qualité. »
Un souhait qu'il n'était sans

doute pas nécessaire de rllcppe-
1er. «Nous sommes là pour faire
remonter ootre difficulté de t'ie,
une réalité, un vécu, explique
Catherine Heirman, une pen-
sionnée athoise. La politique est
partie dans un mauvais sens.
Elle ccupe le pouvoir d'achat
aux petites gens, qui sont pour·
tant cela qui consomment. Et il
n'y a plus qu'une poignée de
gens qui ont le monopole de la
rù;hesse.»
A ses côtés, Daniel Pilato, un

masseur montois entre deux
âges, abonde dans le même
sens. «Aujourd'hui, l'encadre-
ment des personnes âgée.sest in-
suffisant cur le personnel est
surchargé, en sous-rffictif. On
CJltdans une logique bureaucra-
tique. Il ne faut pa.s voir uni-
quement le côté budgétaire.
Alors, nous sommes là pour être
représentatifs de la popula-
tion. »
Ces deux-là se sont trouvés.

Et si leur duo n'est pas encore
rodé, il promet de beaux
échanges lors des trois semaines
à venir. Gwenaëlle Chatelain
adopte un profil plus timide. La
trentenaire originaire de Beau-

raing souhaite avant tout appor-
ter son témoignage. A l'instar

de six Wallons sur dix sondés
par Sonecom, elle trouve nor-
mal d'accueillir un parent plus
âgé. «.rhabite avec T1UJ.my,âgée
de 88 ans. explique la jeune
femme. Je m'occupe d'elle au
quotidien. Cela me semblait im-
portant d'apporter ici cette réa-
IUé de terrain. »
Mais au-delà des expériences

personnelles, les panélistes de-
'VTontnourrir les échanges d'une
série de propositions ou de re-
commandations. Gwenaëlle
avoue n'en avoir aucune. à ce
stade, Sa conscience citoyenne
va mûrir au fil des échanges.
«Ilfaudrait peut-être agir pour
aller chercher l'argent où il se
trouve, avance Daniel. Dans lu

multinationales, par exemple. »
Catherine opine, agitant sa
coiffe argentée d'avant en ar-
rière. « Il faut relever la pension
minimum et pas juste de
quelques euros », complète-t-
elle.
Dans la salle de commission

où le panel a pris place, le film
réalisé par Canal C rassemble

une série de témoignages sur la
perception de la vieillesse. La
projection achevée, le Montois
est le premier à prendre la pa-
role pour interpeller le journa-
liste qui a réalisé le documen-

taire. On sent une impatience,
une soif de s'exprimer. Qui va
enfin trouver Ii s'étancher. _

PASCAl LORENT

CALENDRIER

Quatre séances
21 avril. Ce vendredi, le
panel citoyen a été installé.
Les participants ont mené
leurs premiers échanges il
propos des attentes par
rapport il cette expérience.
29 avril. Les citoyens enten-
dront une présentation des
positions des différen1s
groupes politiques sur le
thème du vieillissement,
aimii que des contributions
éventuelles d'instances
d'avis. Ils entameront alors
l'élaboration des réponses
aux enjeux posés.
6 mai. Les participants tra-
vailleront il la rédaction
d'une déclaration de consen-
sus. Celle-ci servira de base
il la note finale adressée au
parlement et au gouverne-
ment wallons.
12 mai. Après la présentil-
tion de la déclaration fir/ale,
les panélistes pourront dis-
cuter du travail i1ccompliet
de leurs recommandations
avec les ministres du gou-
vernement wallon et les
représentants des groupes
politiques.

innovation Le panel citoyen wallon, une première à mûrir
ANALySE •••••••• pas gagné d'm,"ancecar le thème construction du consensus. «Le internet du parlement. »

Petits plats dans les grands et du vieillissement peut déboucher comité scientifique aurait L'oulu Des suites incertaines. Quel serllc
citoyens maîtres du parle- surunecritiquedureportdel'âge deux séances de plus, reconnaît le poids politique de la déclara-

ment. Ce vendredi, le premier de la retraite (plus de huit Wal- André Antoine. Mais I1nstitut tion formulée par le panel? « Ce
« panel citoyen» wallon a été Ions SUT dix souhaitent décrocher Destrée qui va animer les dibats sont leshommes et lesftmmes po-
installé en grande pompe dans avant 65 ans, selon un sondage craignait qu'avec une pé-ri.ode litiqtwi qui detmmt sen sai&ir
l'enceinte du pouvoir législatif réalisé à l'occasion de ce panel plus longue, on soit confronté à
régional. Durant quatre se- par Sonecom) décidé par le MR un manque de fraî.cheur et de
maines (deux vendredis et deux au fédéral. Cette même enquête spontanéité.»
samedis), trente personnes dé- d'opinions a d'ailleurs montré Un débat très cadré. Des experts
battront du thème du vieiIIisse- que l'assurance autonomie envi- académiques pour éclairer les
ment afin de rédiger une déclara- sagée par l'actuelle majorité ps-
tion finale à l'attention du gau- CDH était méconnue d'un large
vemement et du parlement wal- public. Enfin, le mode participa-
Ions. Innovation ou poudre aux tif vient heurter une culture poli-

tique fondée sur la représenta-
tion, aveç une large liberté paryeux ?

Une initiative tangible. «On ne
connaît d'autres expériencesdece
type qu'en Islundfftcn frlande »,
signale André Antoine (CDH), à
propos de l'expérience wallonne.
Le président du parlement a

réussi à convaincre les membres
du bureau, où siègent les repré-
sentants des groupes politiques
de la majorité et de l'opposition,
de tenter l'aventure. Ce n'était

rapport au mandat confié par
l'électeur. Pour toutes cesraisons,
l'initiative wallonne revêt donc
un certain mérite.
Quatre jours, c'est court. Les ci-
toyens se réuniront dUrllcnt
quatre jours. Avec un pro-
gramme très chargé. Le timing
apparaît donc serré, surtout pour
des gens qui ne pntiquent pas
couramment le débat et la

panélistes, des groupes poli-
tiques exposant leurs positions,
une étude universitaire en ap-
point ... Les trente citoyens abor-
deront la thématique du vieillis-
sement avec une série de homes
intellectuelles. Le risque existe,
dès lors, que les citoyens sélec-
tionnés expriment leur idée d'un
futur « possible» plutôt que d'un
futur souhaité, souhaitable ou rê-
vé. «On espèrede l'utopie, assure
le président du parlement wal-
lon. Et on attend beaucoup
d'ailleurs des contributions e.rté-
mures qui tiendrQnt via le site

lOTSdes débats sur l'ossurance
autonomie, les soins à domicile,
lesmaisons de repos. répond An-
dré Antoine. Il n'y a aucune obli-
gation, mais ils devront justifier
leur choix.» Le président de l'as~
semblée régionale ne cache tou-
tefois pas son souhait de voir l'ex-
périence rééditée, voire pérenni-
sée dans un «temps citoyrn au
cœur de l'année politique ». Ce
qui implique de donner suite il
leurs recommandations. Sinon,
le panel n'aura servi qu'à lille
chose: punir la critique ci-
toyenne de l'action politique en la
confrontant aux contraintes qui
sont les siennes au quotidien,
Une pédagogie revêche qui ne ré-
concilieœ pas la population et ses
élus. _
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